
La Fédération Nationale des Infirmières de Belgique (FNIB), son association partenaire, la 

Fédération des Infirmiers Indépendants de Belgique (FIIB) ainsi que les Tabliers blancs  les 

infirmiers du Tournaisis, le Cercle infirmier du Brabant Wallon et le Cercle régional et 

Pluraliste infirmier Carolo ont souhaité réagir par rapport au contenu des éditions 

spéciales de ce vendredi 23 octobre 2020. 

 
En effet, après les annonces stipulant la volonté de nos ministres de faire appel à la bonne volonté, 
entre autres, des infirmiers du domicile, il est apparu sur les réseaux sociaux de nombreux 
commentaires d’indignation des prestataires infirmiers de ce secteur. 
 
Sur le fond, les infirmières du domicile ne sont pas opposées à prêter main forte ni aux hôpitaux, ni aux 
centres d’hébergement.  
 
La réaction épidermique vient du fait que nos politiques sont ignorants de notre pratique extra-muros 
et cela est dû à un manque cruel de communication malgré les nombreuses tentatives de nos 
fédérations. Pour preuve, le courrier envoyé début de semaine par l’UGIB et la FNIB n’a pas encore 
trouvé de réponse. 
 

La deuxième vague étant un fait établi, les hôpitaux ont dû libérer des places pour ouvrir 2 voire 3 
unités covid. Le domicile a donc hérité des patients qui ne peuvent être admis ou sont renvoyés au plus 
tôt chez eux. 
 
Le manque structurel de personnel soignant est une conséquence, ô combien dénoncée de leur incurie 
et ce depuis plus de dix ans. 
 
Pour informer nos politiques : de quoi est constituée une équipe au domicile et quelle est son rôle ? 
 
-que savez-vous des journées de travail ? Rien. 
-que doivent assurer des soignants en milieu éducatif ? Rien. 
- que savez-vous de la charge de travail dans tous nos champs de pratique ? Rien. 
 
L’entraide entre infirmiers du domicile est déjà chose évidente et appliquée avant vos 
recommandations. 
L’entraide entre infirmiers des hôpitaux et les maisons de repos ou d’hébergement se faisait déjà aussi 
autant que possible avant vos recommandations. 
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Des pistes venant des professionnels que nous sommes vous sont inlassablement fournies mais 
demeurent lettre morte. 
 
 Afin de pouvoir réaliser des soins vitaux, nous avons interrompu momentanément certaines prises en 
charge plus légères. Force est de constater que dans certaines situations, des dégâts collatéraux 
s’étaient déjà produits lors de la première vague.  
 
De plus, les soins sont chronophages avec les mesures de protection qu’ils requièrent. 
 
Nous avons aussi un rôle d’éducateur vis-à-vis du patient et surtout de leur environnement familial. On 
le constate, une lassitude s’est installée au fil des mois, l’être humain est un animal social et cette 
pandémie induit une action contre nature. 
  
Les centres d’hébergement et les hôpitaux manquent cruellement de main d’œuvre et les mesures 
d’économie en matière de santé nous ont conduit à cette situation effrayante, tout le secteur infirmier 
quel que soit sa pratique est épuisé et vous hommes ou femmes politiques, tirez de votre chapeau des 
solutions qui ne vont faire que déplacer le problème. 
 
L’impression qui est la nôtre depuis le début de cette pandémie est que, pour la plupart, vous évoluez 
dans un monde parallèle qui n’est pas la réalité de terrain.  
Encore une fois, le secteur infirmier est déjà au-delà de ses limites. Ouvrir des lits supplémentaires ne 
résoudra pas le problème si aucun personnel n’y est dédié.   
 
Malheureusement, ce personnel fait défaut car, longtemps galvaudé, sous-valorisé, il a fui la profession. 
La profession est pénible, quand allez-vous le reconnaître ? 
 
Des pistes et des incitants avec une reconnaissance forte et vraie doivent être posés pour soutenir les 
élans et la bienveillance de tous envers tous. 
 
 
  
Au nom de tous les intervenants du monde infirmier,  

 
  
Alda DALLA VALLE, Présidente FNIB  
Aurore De Wilde, Présidente FIIB 
 

Coordonnées de contact :  
Dalla valle Alda, présidente FNIB : dallavalle.alda@gmail.com  0476/86.04.57  
De Wilde Aurore, présidente FIIB : auroredewilde@yahoo.fr    0477/75.08.55 
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